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Gxtrait de la Feuille officielle
— Faillite de Louis-Samuel Schneider ,

fabricant d'horlogerie , époux de Rose
née Aeby, domicilié à la Chaux-de-Fonds
Inscri ptions au greffe du tribunal civil à
la Chaux-de-Fonds, jusqu 'au mardi 8
mars 1881, à 2 heures du soir. Interven-
tion devant le tribunal de la faillite , à
l'hôtel de ville de la Chaux-de-Fonds, le
mercredi 9 mars 1881, dès les 9'/_ heu-
res du matin.

— Faillite de Franz Kohler , époux de
Véréna née Widmer , maréchal , ci-de-
vant demeurant au Locle, mais dont le
domicile actuel est inconnu. Inscri ptions
au greffe du tribunal civil du Locle, j us-
qu 'au samedi 26 février 1881, à 10 heu-
res du matin. Intervention devant le tri-
bunal de la faillite , à l'hôtel de ville du
Locle, le samedi 5 mars 1881 dès les lO'/a
heures du matin.

— Faillite de Louis Picard , charpen-
tier , domicilié à la Combt-de-Monterban ,
rière le Locle, époux de Maris-Philomène
née Bourgerey . Inscriptions au greffe du
tribunal civil du Locle, j usqu 'au samedi
26 février 1881, à 9 heures du matin. In-
tervention devant le tribunal de la fail-
lite , à l'hôtel de ville du Locle, le samedi
5 mars 1881, dès les 9 heures du matin.

— Tous les créanciers et intéressés
inscrits au passif de la faillite de Jean-
David-Louis Meyer , agriculteur , au Côty,
sont convoqués devant le tribunal de la
faillite , à l'hôtel de ville de Cernier , le
samedi 12 février 1881, à 2 heures après-
midi , pour suivre aux opérations de la
faillite.

— Tous les créanciers et intéressés au
bénéfice d'inventaire de feu Jules Mon-
tandon-Varoda dit Mont andon-Reymond ,
quand vivait négociant, à St-Sul p ice, sont
assignés à comparaître devant le ju ge de
la liquidation , qui siégera à l'hôtel de
ville de Môtiers , le samedi 12 février
1881, dès 2 heures après-midi.

Publications municipales
Le Conseil munici pal ayant décidé de

soumettre à un renouvellem ent intégral
les fonctionnaires et emp loyés dont la
nomination lui est réservée par la loi et
les règlements, toutes les fonctions qu 'ils
occupent sont mises au concours par le
présent avis.

Les titulaires actuels sont considérés
comme inscrits au concours. Les inscri p-
tions seront reçues au secrétariat muni-
cipal jus qu'au 7 février prochain.

Neuchàtel , le 27 jan vier 1881.
Au nom du Conseil munici pal :

Le secrétaire , Le président,
Alfred-Louis JACOT . Ch. J.YCOTTET .

IMMEUBLES A VENDRE

Vente du n domaine.
Mesdemoiselles Laure et Cécile Diacondomiciliées à Neuchàtel , offrent à vendre

de gré a gré leur domaine du Cbargeoir ,nère le raquier .
Cette propriété est d'une contenancede 40 poses dont 71 en forêt peup léede bois exp loitable , et 69 en pâturageavec; chalet pouv ant suffire à l'estivagede lf- a ie-  vaches. Pour tous renseigne-ments s adr. à Constant Saudoz , à Dom-tirp .ssou. '

Moulins à vendre à Sernères
Pour cause de santé, M. Adol phe

Gueisbuhler . à Serrières , offre à vendre
les moulins qu 'il possède au dit lieu et
qui sont connus sous le nom de « Moulins
de la voûte ».

Ce bel établissement est mis en mou-
vement par le cours d'eau de la Serrières,
qui constitue une force motrice naturelle
de premier ordre.

Il a été construit , il y a neuf ans seule-
ment, avec beaucoup de soins et suivant
le système ang lais , auquel depuis une
année le propriétaire a substitué le
système de mouture hongrois au com-
p let.

Clientèle assurée, rendement certain ,
facilités de paiement.

S'adresser pour visiter rétablissement
à Serrières , au n ° 33, et pour renseigne-
ments au notaire A. Roulet , à Neuchàtel ,
dépositaire du cahier des charges de la
vftntfi.

VENTES PAR VOIE D'ENCHERES

Vente d'un cheval
Par ordre du vétérinaire en chef, il

sera vendu aux enchères publ i ques et
contre argent comptant , le jeudi 3 février
prochain , à 10 heures du matin , devant
l'hôtel du Vaisseau , à Neuchàtel , un che-
val de cavalerie devenu impropre au ser-
vice pour cett e arme.

Les conditions de vente seront lues
avant l' enchère.

Commissariat cantonal des guerres.

Liniment Golliez contre les engelures.
Pommade de Lyon pour les yeux.
Tablettes pectorales de Keating.
Thé Béraud et thé Chambard.
Consommé Rytz.

En vente au magasin H. Gacond, rue
du SevT on.

Le grand déballage extraordinaire
au rez-de-chaussée de l'Hôtel du Commerce, place Purry, consistant eu :

Broderies et rideaux de St-Gall,
draperies pour fenêtres ,

lavallières, bonneterie , bas et chaussettes , mou-
choirs de poche, cols, etc.,

ne durera p lus que peu de jours. Afin d'éviter des frais de transport et dans le but
d'écouler dans ce court laps de temps, il sera fait de nouv eaux rabais sur tous les
articles , lesquels sont déjà cotés à des prix très bas.

Au même local , à liquider , un lot de:

; Toilerie, nouveautés pour robes, flanelle, cotonne, oxfort,
draperie, indienne de Mulhouse, etc., etc.

OCCASION UNIQUE

2>_ti:s i» s.'ABcmarxBtETCT :
Pour un an. la feuilleprise au bureau fr. 7»—

exp éd franco par la poste « 8»80
Pour fi nnois, la feuille prise au bureau ¦ *.»—

par la poste, franco • 5» —
Pour « mois , > - • *»80
Abonnem ents pris par la poste, SO c. en sus.

Pour l'étranger:
Pour un an , • 15»50
Pour 6 mois. * 8»50

PRIX DES ANNONCES remises à temot
De 1 à 3 li gnes 50 c. De 4 à 7 , 75 c. De 8 li gnes et phtt,
10 c. Ja li gne ordinaire on son espace , 7 c. la répétition.
Lignes avec lettres noires ainsi qae li gnes des annonces
tardives encore admises , 5 c. de plus, déclames 20 c
la lig. Avis mort. fr. 1 *50 à 2. Annonces non-cant. 15
c la Ire fois et 10 ensuite. Pour mettre : s'adresser au
bureau 5(* c. Adresses données par écrit 10 c. — Dans
la règle les annonces se paient d'avance on par rem-
boursement , et doivent *Hre remises la veille de la
publication , avant onze heures .

Maison à vendre
A vendre de gré à gré , pourcaase

de départ , Ja maison que Madame
veuve de Charles Colomb, no-
taire possède au Faub. du Lac à
Neuchàtel. Cette maison , située avan-
tageusement, renferme deux logements
et divers locaux pour bureaux ou maga-
sin : dé pendances en nature de cour et
jardin . S'adr. en l'étude de H.-L. Vouga,
notaire , à Neuchàtel.

AMNOrVCES OE VENTE

Ch. LANDRY, coiffeur,
GR AND'RUE , _ 4

recommande son grand choix de perru-
ques et barbes postiches, entièrement
nour eau , pour soirées théâtrales. Ces ar-
ticles seront vendus ou loués au gré des
amateurs.

O «fr—g—*fr-Q
^u 

Le 
magasin 

du 
Printemps jL

<> vient de recevoir un joli o
j  choix de robes de soirées. T

o-«*—°—*»-o

MAGASIN D. PETREMAND
15, RUE DES MOULINS 15.

Caoutchoucs en tous genres.
613 Un bon

pianino
tout neuf , est à vendre pour la moitié de
la valeur , par occasion. S'adr. à A. E. 46,
poste-restante, Neuchàtel.

-

A VENDRE
à prix réduit , un coffre-fort Haldenwang,
presque neuf , Faubourg du Château 1,2mo étage.—

A vendre faute de place, pour fr. 25,
un piano encore en bon état. S'adr. rue
du Temple-Neuf 13.

Les STOLLEN , excellents
! avec le café et le thé , se

conservant parfaite ment
frais 6 à 8 semaines , se
trouvent tous les jours et de
toutes les grandeurs chez

GLUKHER - GABEREL ,
confiseur.

T_J:r_ bon jpi_t:n.o.
S'adresser au bureau. 590

fl fïïTPFT v. (harcelles doubles)
IlUUtrlJlù à fr. l»75 à 2 la pièce.

PERDREAUX à ^ 2,75 la pièce.
au magasin de comestibles Ch. SEINET ,

rue des Epancheurs 8.

A vendre une belle table à coulisses ,
à 5 rallonges , le tout en noyer massif ,
chez WURM , menuisier , Gibraltar 15

Au-dessous du café de la
Balance, belles oranges d'Es-
pagne, à 1 franc la douzaine,
et belles pommes de terre, à
fr, 1»25 la mesure.

Fenêtres de conciles
en bois de pin et de mélèze , chez

Déeoppet , Evole 49.

Confitures des ménages
AU DÉTAIL

Toujours fraîchement faites avec des
fruits de choix du pay s et de sucre raffiné.

Marque : T. QUILLET, à Vevey,

Trois variétés sont actuellement livrables ,
ce sont :

Citronnades aux pommes rainettes.
Coings en marmelade.

A l'épine-vinette des haies.
Confitures si appétissantes et si avanta-

geuses pour la nourriture des enfants
et des adultes.

Sont en vente dès maintenant , au dé-
tail , à 1 fr. la livre , (ou 500 gr.) au ma-
gasin de comestibles RINSOZ FILS,
rue St-Maurice 6.

MIS DE SAPIN
BOIS de FOÏAIII ) secs

provenant du Gôti.
S'inscrire au magasindeM.C.-A.Périllard ,

rue de l'Hôp ital 7.



ON DEMANDE A ACHETER
On demande à acheter un j eune chat.

S'adresser à la boulangerie Zumbach.

LE S E R F
33 FEUILLETON

de la princesse LA TONE
Drame de l'émancipation russe

PAR AUGUSTA COL1PEY.

Dans les salons, les membres de la fa-
mille, les seigneurs invités, les hôtes du
palais, étaient rassemblés. Un vide res-
pectueux se faisait autour d'un courrier
à livrée imp ériale , botté et éperonné, qui
tendit à la princesse un p li scellé.

Latone Thémiranoff brisa le sceau à
genou; toutes les têtes s'inclinèrent devant
l'autographe du tzar, le dieu russe: Sa
Majesté souhaitait à sa parente et sujette
de longs jours de prosp érité.

La princesse, après la lecture du p li ,
reçut les félicitations de ses hôtes et cir-
cula dans les salons, répondant gracieu-
sement aux compliments des boyards et
trouvant un mot des plus aimables pour
chacune des belles étrangères que la
comtesse Topskoï lui présentait.

Son Altesse remonta ensuite en car-
rosse et rentra à Scopieff. Elle déjeuna ,
prit quel ques instants de repos, puis ses
femmes l'habillèrent pour la cérémonie
seigneuriale.

Seize mille serfs environ se pressent
sur la pelouse du parc, dont le tapis de
verdure se déroule de la terrasse nord
du château dans les profondeurs des bois.

Hommes, femmes, enfants , par dépu-
tation , tentes et tribus , sont en habits de
fête. Sur la bure tranchent çà et là des
habits noirs , d'élégantes toilettes de ville ,
de somptueux costumes géorg iens et po-
lonais , de sauvages fourrures kalmoukes.
Les députations de chaque domaine ont
leur bannière de nuances diverses , les
unes ont la hampe surmontée de la eroix^
les autres du croissant.

Les intendants, reconnaissables à leur
uniforme, sont en tête de la dé putation
des tiéglos des terres qu 'ils administrent.

Un cordon de troupes contient les serfs
dans leurs ligues parallèles partant des
bois et aboutissant aux six marches de
marbre de la terrasse dont les décora-
teurs ont fait une vaste estrade tendue
de velours cramoisi à crép ines d'or.

Les bustes du tzar et de la princesse
Latone (celui de la princesse au-dessous
de celui du souverain) décoraient le fond ;
les épées d'honneur des Irmaine et des
Thémiranoff et les écussons de deux fa-
milles les encadraient

Les hôtes garnissent les sièges dispo-
sés en quart de cercle à la droite de l'es-
trade. Les dames occupent les premiers
rangs. Parmi elles on distingue les plus
belles femmes de la Russie et de l'An-
gleterre; parmi les seigneurs, les person-
nages les p lus considérables et les p lus
illustres des cours europ éennes.

Le centre de l'estrade, sur un large
espace , est réservé au fauteuil seigneu-

OJV DEMANDE A LOUER

624 Un ménage de deux personnes de-
mande à louer en ville, pour St-Jean , un
logement de deux à trois pièces, cave et
galetas. S'adr. sous A. C. 35, poste res-
tante. Neuchàtel.

OFFRES DE SERVICES

Une jeune iille de toute confiance, âgée
de 17 ans, cherche une p lace de femme
de chambre ou pour s'aider à tout faire
dans un ménage. S'adr. chez M. Auberson ,
casernier , à Colombier , ou à _l"wPhilippin-
Speiser , Moulins 16, passage de la fon-
taine , à Neuchàtel.

615 On désire p lacer une jeune Ber-
noise active, qui est déjà un peu au cou-
rant de la cuisine, pour tout faire dans un
ménage. S'adr. au bureau de la feuille.

621 Une fille de 20 ans, sachant re-
passer et coudre , cherche une place
comme femme de chambre ; elle peut
donner de bonnes références. S'adr. Cité
de l'Ouest 4, au second.

Une bonne cuisinière de 30 ans cherche
une place dans un hôtel ou famille de
langue allemande. S'adr. àM mo Hugli , rue
de la Treille 7. 

Un j eune homme do 23 ans désirerait
se p lacer de suite, soit pour le travail de
la campagne ou pour soigner les chevaux.
S'adr. à M. Wendelin Kost, rue du Râ-
teau 6, au second.

On demande à p lacer une jeune fille
de 17 ans, parlant les deux langues ,
d'une bonne famille de Bienne , dans une
maison respectable , à Neuchàtel , pour
s'aider au ménage, servir à table et en-
seigner la langue allemande à déjeunes
enfants. Elle ne demande pas de salaire,
par contre elle désire se perfectionner
dans la langue française et le service
soigné. S'adr. à Mm° Brossin , lingère ,
Faubourg de l'Hôp ital , ou à Mme Favre-
Hildenbrand , gare de Bienne.

Une personne recommandée cherche
de l'ouvrage pour laver ou faire des mé-
nages. Concert 4, au premier.

Un domestique très recommandé désire
se p lacer pour fin mars, pour soigner le
bétail et faire un jardin. S'adresser à M.
Prisy-Beauverd , rue du Bassin.

596 Une jeune fille de toute moralité
et pouvant fournir des preuves de capa-
cité, cherche une place comme ouvrière
tailleuse pour le commencement d'avril.
De bonnes références sont à disposition.
S'adr. au bureau qui indi quera.

595 Un brave garçon de la campagne,
âgé de 16 ans, désire se placer pour com-
missionnaire, petit domestique, ou toute
autre occupation de ce genre. Le bureau
d'avis indiquera.

604 Une jeune tille d une bonne famille
de la Suisse allemande, connaissant le
français, désire trouver une place à Neu-
chàtel ou environs comme fille de cham-
bre chez des personnes reeommandables.
S'adr. au bureau .

620 Une personne de toute confiance
désire trouver une place pour faire un
petit ménage, soit pour remp lacer des
cuisinières. S'adr. rue de la Treille 7,
nu 1er

rial . A la gauche s'étage la maison de
Son Altesse. La maison est debout. Les
demoiselles Daltonin se groupent en ayan t
des dames de compagnie et des lectrices.
Les jeunes fil les titrées ont au front leur
couronne nobiliaire. Mme Mohaire et la
baronne Daltonin remp lissent leur rôle
d'argus du séduisant essaim que lorgnent
les hôtes. L'absence de la marquise de
Montégnne est ti ès remarquée. Mais le
comte Topskoï l'amène et la fait asseoir,
seule de son rang, sous les bustes et les
trop hées d'armes, aux sièges de face de
l'estrade , destinés aux membres de la
famille.

Dames et seigneurs souriaient à sa
fraîcheur , à sa jolie robe de velours rose
pâle, ses perles (les perles du portrait) ,
et un peu aussi à son diadème trèfl e, em-
prisonnant ses boucles et la mutinerie
espiègle de ses seize ans.

— Georges, mon cher, dit le baron
Darville au vicomte d'Aluze, nous pou-
vons convenir que, si Latone Thémira-
noff est la Victoria Rec/ia, de la flore fé-
minine des deux mondes , notre ravis-
sante compatriote en est le bouton de
rose.

— La comparaison est galante, répli-
qua le fiancé d'Odette de Gabre.

— Qu 'y a-t-il ? Que se passe-t-il? ...
Les gentilshommes, les lords et les

seigneurs diri geaient leurs regards sur la
pelouse.

André Lazienski , tête nue, comme tous

CONDITIONS OFFERTES

Dans une maison , à la campagne, on
demande une servante propre , active et
d'une bonne santé, pour tous les travaux
du ménage, et pouvant au besoin aider
aux ouvrages du dehors. Inutil e de se
présenter sans d'excellentes recomman-
dations. S'adresser à la Prise Reymond ,
rière Colombier

Attention
On demande pour un ménage sans en-

fants, une fille de 35 à 40 aus, sachant
faire une cuisine soignée et au fait des
travaux d'un ménage. Adresser les offres
franco , poste restante à Cressier, L. B.
D. n » 40

On demande une bonne fille sachant
bien faire la cuisine et tous les ouvrages
d'un ménage soigné ; iuutile de se pré-
senter sans de bons certificais. S'adr. au
magasin rue de l'Hô pital 12.

593 On demande de suite une bonne
domestique connaissant à fond tous les
ouvrages d'un ménage soigné. S'adresser
an bureau rTa.vis

APPRENTISSAGES

Apprentissage
Un jeune homme intelligent pourrait

entrer de suite comme apprenti chez F.
Memminger, relieur et fabricant de re-
gistres, à Neuchàtel.

On demande une jeune fille de la ville,
comme apprentie lingère. S'adresser rue
du Concert , n" 6, 2mo étage.

les serfs, se mêlait aux moujiks de sco-
pieff.

Une rumeur de désapprobation unani-
me, étouffée par respect pour la famille
présente, qui , cependant , s'y associa, cou-
rut l'estrade. Georges était révolté, le ba-
ron interdit.

— Oh! dit Georges avec colère, si la
révolution n'était pas faite, tout noble
que je suis , par le nom de mes pères, je
vengerais le comte.

Une salve de coups de canon inter-
romp it le vicomte.

Seigneurs , dames , hôtes , détournant
leurs regards des moujiks , se levèrent.

XIX
La princesse arrivait. Un murmure

d'admiration s'éleva des rangs de l'estra-
de, et les hourrahs frénétiques de seize
mille voix accueillirent son apparition.

— Vive Son Altesse! vive Thémira-
noff! vive notre mère ! criaient les serfs.

La princesse était en toilette de cour.
Six jeunes filles serves, vêtues à la russe
et coiffées du bonnet fourré de martre
zibeline, portaient la traîne de sa robe de
velours blanc. Le devant de cette robe
était brodé de dessins byzantins exécu-
tés en soie plate, blanc sur blanc et for-
mant tablier. Un tulle nei ge garnissait le
corsage décolleté et uni. Les bras nus
émergeaient des manches fendues à la
grecque , tombantes carrées, brodées in-
térieurement, et pare illement garnies de
tulle , bouillonné aux épaulettes.

Librairie GlYOT, à Neuchâlel

Vient de paraître :

Annales coips de Neuchàtel
pour 1880

1" année, avec 70 dessins. — Prix 75
centimes.

A LOUER

Une jolie chambre pour un monsieur.
Rue St-Maurice 3, au second , chez M'""
Vayrou.

A louer , rue du Musée , pour la St-Jean
1881, deux logements au 3™" élage. dont
un de 4 pièces et l' autre de 3, ayant cha-
cun deux chambres de mansarde et dé-
pendances. S'adr . Petite-Rochette, route
de la gare, n° 17.

614 A louer pour St-Jean Ï88Î , un lo-
gement au rez-de chaussée, de 3 cham-
bres , cuisine avec eau , bûcher et cave.
Industrie 26, 2me étage.

617 A louer une jolie chambre meu-
blée, se chauffant. Rue des Moulins 16,
au 2"°. 

618 Pour une tailleuse ou lingère , une
petite chambre meublée , bien éclairée au
1er étage. S'adr. au bureau d'avis.

A LOUER de suite au centre de la
ville , un magasin bien situé. S'adr. hôtel
H n Pj immfii™.

A louer pour St-Jean un appartement
de 6 chambres et dépendances. S'adr. à
M. Ladame, ingénieur , Terreaux 3.

623 A louer un petit logement avec
eau et une chambre a cheminée. Evole 3,
au p lain-p ied , à droite.

619 A louer une belle chambre meu-
blée, rue Purry 6, au second.

On offre à louer à Valangin (Val-de-
Ruz), pour St-Georges , un logement au
plain-p ied , un atelier de charron avec
remise à bois , et une écurie si on le dé-
sire. S'adr. à MUie Schmid , à Valangin.

A louer , pour St-Jean , rue de l'Indus-
trie, appartements de 2, 4 ou 6 chambres ,
cuisine et dépendances. S'adresser dans
l'après-midi , au 4me étage, rue de l'Indus-
trie. 17.

338 Deux chambres meublées à louer ,
se chauffant. Orangerie 4, au lw.

601 Place pour deux coucheurs. A la
même adresse une chambre pour des
personnes tranquilles ou un petit ménage.
S'adr. au bureau.

575 A louer au centre de la vill e , deux
logements, chacun de 4 pièces et dépen-
dances, à fr. 850 et fr. 800. S'adresser
Evole 17, au 1".

A louer une belle chambre meublée
pour un monsieur. Rue du Seyon 14.

A louer pour le 1er février, deux belles
chambres meublées. S'adresser café de la
Balance.

Pour le 24 mars , au café de la Balance,
un logement de 4 chambres et grande
cuisine et dépendances.

608 A louer aux Parcs , n° 14, un jo li
logement de 3 pièces et dépendances,
eau dans la cuisine. Vue magnifique et
prix raisonnable. S'adresser au 1er étage.

A louer , pour le 1er avril , une cave
bouteiller. S'adresser h l'épicerie Junod-
Galand , à Auvernier.

De suite , une chambre meublée, se
chauffant, à deux lits et avec alcôve,
chez Ch. Landry , coiffeur , Grand' rue 4.

A louer pour St-Jean 1881, pour cause
imprévue , un appartement soigné, com-
prenant 7 chambres et dépendances , au
3"'e étage de la maison n° 5, rue de la
Place-d'Armes. S'adr. pour le voir chez
M. Henri Reynier, Place-d'Armes 5. . .».

La Société de Con structfon a encore
à remettre : Un bel appartement de 8
chambres et dépendances , Evole 15, 1er

étage. S'adr. à M. Borel-Courvoisier , di-
recteur de la Société, rue du Musée.

A louer par suite de circonstances im-
prévues , pour St-Jean prochaine , rue de
la Serre, un appartement composé de 4
chambres , d'un cabinet , deux mansardes
à feu , buanderie , eau etgaz dans la maison.
Une grande chambre pouvant  servir de
comptoir d'horlogerie , de bureau , ou
d'étude. S'adresser à B. Barrelet , Fau-
bourg du Lac.

599 A louer une chambre meublée.
S'adresser rue de l'Industrie 17, au ma-
gasin.

603 A louer , pour la St-Jean pro-
chaine, le troisième étage de la mai-
son n"4, rue des Epaucheurs , composé
de 5 à 6 chambres et dépendan-
ces, avec eau à la cuisine. S'adr.
au magasin.

En ville et a la campagne , au I 'ctit-
Pontarlier, à louer pour St-Georges ou
St-Jean,3 logements comp lètement neufs,
composés de 3 à 4 chambres, mansarde,
cave, ja rdin et bûcher , pour le pr ix de
5 à 600 fr. l'étage. Eau et gaz. Vue sur la
ville el les Al pes. Le quartier , très bien
fréquenté , offre tous les avantages d'une
habitation calme et d'une parfaite salu-
brité. S'ad. pour voir l'immeuble au pro-
pr iétaire L. Wittnauer , aux Tourelles.

A louer de suite un logement de 2
chambres, cuisine et galetas , au centre
de la ville. S'adresser à J.-Albert Du-
commun , rue du Musée 4.

A louer , pour le 24 mars, à l'Ecluse,
un bel appartement de six pièces, cui-
sine et dépendances. S'adresser chez M.
A.-L. Jacot , agent d'affaires, rue des Po-
teaux 4.

A remettre pour de suite ou le 24 mars si
on le désire, au centre de la ville et au
soleil levant , un logement de 4 chambres,
cuisine avec eau , chambre à serrer , ga-
letas et cave. S'adr. Temp le-Neuf 24, au
2"'e étage devant.

ÏARnilVÏFn On demande de suite
Oil l l l'I i iBLl l  et pour toute l'année,
un bon domestique jardinier connaissant
essentiellement la culture des légumes et
le soin à donner aux arbres fruitiers. Le
bureau d'avis indi quera. 616

622 On demande une fille munie de
bonnes références pour tout faire dans
un ménage. S'adr. au bureau.

OBJETS PERDUS OU TROUVÉS
Perdu samedi soir, du Palais-Rouge-

mont à la rue du Château en passant par
la rue de l'Hôpita l, une montre en argent
retenue par un lacet noir. La rapporter
contre récompense au Musée de pein-
ture.

Trouvé une alliance. La réclamer rue
du Château 5, au Ie*.



AVIS DIVERS

Alliance évangélique
L'Alliance aura mercredi 2 février , à

8 heures du soir, une réunion aux Salles
des Conférences , où M. Louis Junod , pas-
teur , parlera de l'Evangélisation de Nice
et de ses environs. Il sera fait une col-
lecte pour cette œuvre au sortir de la
séance.

Les membres de l'Alliance évangélique
sont priés de rester , après la réunion ,
afin de s'occuper de la nomination du
Comité qui doit être renouvelé à cette
époque.

Cercle du Musée Neuchâlel
MM. les membres internes et externes

de la Société, sont invités à bien vouloir
assister à l'assemblée générale, qui est
fixée au vendredi 18 février prochain , à
8 heures du soir , dans les locaux du
cercle.

Ordre du jour:
1° Rapport du Conseil d'Administration.
2° Reddition des comptes.
3° Nomination du Conseil d'Administra-

tion.
4° Tirage au sort d'un certain nombre

d'obli gations du mobilier. ¦
5° Propositions éventuelles.

NB. Après la séance , vente des
journaux.

Le banquet annuel du cercle aura
lieu le lendemain samedi 19 février , à
7 4 / _ heures du soir. MM. les membres
qui désireront y partici per sont priés de
bien vouloir se faire inscrire, en indi quant
cas échéant le nombre de leurs invités ,
auprès du tenancier du cercle.

Le Conseil d'Administration.

On désire placer un garçon de 17 aus,
dans une institution de jeunes gens bien
recommandée de la Suisse française , pour
perfectionner son instruction générale et
ses connaissances des langues modernes.
Adresser les offres sous A. 200 à l'office
de publicité de Rodolphe Mosse , à Mu-
nich. (M. cpt. 174 M.)

Dans une honorable famille de la Suisse
allemande on prendrait en pension deux
jeunes garçons désireux d'apprendre la
langue allemande et de suivre de bonnes
écoles. Vie de famille, bonne surveillance
et bon traitement. Prix de pension fr. 600
par an , blanchissage compris. Pour les
renseignements on est prié de s'adresser
à MAL J . Haller , pasteur , à Kbll iken , et
E. Matter , recteur de l'école supérieure.

(H-662-X1

La réunion de prières pour l'évangé-
lisatiou en Espagne aura lieu D. V. mer-
credi prochain , 2 février , à 4 heures, à
l'Oratoire de la Place d'Armes, Invita-
tion cordiale à tous les amis de l'Espagne.

_P^~ Les détails que M. Louis Junod
devait donner sur l'Evangélisation de
Nice et des environs le jeudi 3 février,
dans la chapelle des Terreaux , seront don-
nés mercredi 2 février , à 8 heures , aux
Salles des Conférences.

M110 Blanc, directrice du Swiss Ho-
me, 5, Blomfield Road , Maida Hill , Lon-
dres W., établi eu 1867, reçoit les je unes
personnes qui désirent se rendre en An-
gleterre , et s'occupe de leur p lacement.
Pension d'un prix modéré. Pour rensei-
gnements s'adr. à M. le pasteur W. Péta-
vel , à Bevaix près Neuchàtel , à M. Des-
cœudres. pasteur de l'Eglise suisse de
Londres , ou à l'un de Messieurs les An-
ciens de cette Eglise.

La couronne fermée, d'or mat, aux
pointes sidérales, posée sur ses cheveux
bouffants , massés sur la nuque et s'en-
roulant  en boucles , n 'était rehaussée
d'aucune pierrerie.

Une cordelière d'or mat lui ceignait la
taille et ornait de ses noeuds et de sa tor-
sade le tablier de la robe. Au cou , aux
oreilles , aux poignets , pas un bijou.

Détail à noter : la princesse était sans
gants.

Cette toilette allait royalement à la
beauté souveraine de Latone Thémiranoff.
Le blanc azuré du velours se fondait har-
monieusement avec la blanch eur de sa
peau. Sa couronne lui  faisait un nimbe ,
son port un piédestal ,ses yeux des joyaux
de déesse.

Les jeunes serves disposèrent la traîne
et s'écartèrent.

La princesse s'avança jusqu 'aux mar-
ches de l'estrade. Dans une attitude fière
saus orgueil , noble sans affect ation, elle
se livra à la vue de ses serfs. Des accla-
mations enthousiastes la saluèrent .  Le
sol tremblait au retentissement des « vi-
vats » qui se succédaient sans interrup-
tion. Ces démonstrations de jo ie et de dé-
vouement n 'étaient pas de commande,elles étaient spontanées , sincères.

D un signe de la main , le chef des in-
tendants imposa le silence.

Le prince Lermezin présenta à la prin-
cesse son sceptre seigneurial. Le pope
ouvrit le livre des évang iles. La princesse

RED STAR UNE
Route la meilleure et la plus courte entre la Suisse, l'Allemagne du Sud et

l'Amérique du Nord — Agents généraux pour l'Europe : von der Becke et Marsily. à
Anvers. (H-146-Q)

Pour le paquebot à vapeur de première classe, Rhynland , partant le 5 février
d'Anvers à destination directe de New-York, il s'est déjà fait inscrire uue jolie société
de voyageurs de la Suisse, de deuxième et de troisième classe. Prix de passage : 2me

classe fr. 275, 3"" classe fr. 125, depuis Anvers, y compris le mobilier du vaisseau.
Pour une grande société partant de Bâle, les prix de passage sont beaucoup meilleur
marché que sur toutes les autres lignes.

Les excellentes installations, l'ordre et le service parfaits sur les bateaux de
cette li gne ont acquis à celle-ci la confiance et la préférence des Américains et de
beaucoup de Suisses. Ce qui est aussi à considérer , c'est que les familles et les dames
seules ont des compartiments réservés. Depuis son existence la Compagnie n 'a eu
aucune perte d'homme à dép lorer.

Les voyageurs partiront de Bâle le 2 février.
Les personnes disposées de se jo indre à cette société, sont priées de se faire ins-

crire au p lus tôt chez A. Zwilchenbart , à Bâle. Succursale à Berne : Kafichgàsslein
102, et Succursale à Zurich : Gessnerallée ou chez ses sous-agents.

ÉTAT DE GENÈVE
219,787 obligations de 100 francs 3 "/ . , avec primes créées par la loi du 7 février

1880, pour la conversion et l'unification de la dette.
Ces obli gations donnent droit :

1° A un intérêt fixe de fr. 3, payable le 1er avril de chaque année ;
2° Au remboursement à fr. 100 au minimum, dans une période de

66 ans, par tirages au sort annuels ;
3° A diverses primes variant de fr. 100 jusqu 'à fr; 80,000, suivant les années

et conformément au tableau d'amortissement imprimé sur le titre.
Le premier tirage aura lieu le 7 février 1881.

Il sera extrait à ce tirage :
1 obli gation remboursable en fr. 80000»—
1 ' » > » 10000»—
5 > » » 1000»—

25 » » » 200»—
747 » » » 100»—

Le coupon d'intérêt de 3 fr . sera pay é le 1er avril prochain.
On peut se procurer de ces obligations sans frais , au cours du jour :

A Genève, auprès de la Banque de Paris et des Pays-Bas ;

Î SSgg-W, chez MM. PURY et C".

prêta le serment de fidélité au tzar. Le ser-
ment prêté, un paysan , au nom de ses frè-
res, prononça un discours en langue sla-
ve. Ce discours était un témoignage d'a-
mour et de reconnaissance des serfs pour
la sollicitude , la charité et la justice de
leur « petite mère , » dont les vertus bien-
faisantes faisaient de ces esclaves des
heureux.

— Nous prions Dieu qu 'il te bénisse
comme nous te béuissous , termina-t-il ;
santé, félicité, Eden ici-bas , paradis au
ciel , nous te les souhaitons , c'est le vœu
de tes enfants.

— Bite pa samou ! répondirent seize
mille voix.

Le. paysan offrit ensuite à la p rincesse,
sur un p lat d'argent, le pain et le sel ,
symbole des fruits de leur travail , source
de sa fortune.

Sou Altesse romp it le pain et y goûta ,
puis elle but quel ques gouttes d'un verre
d'eau que le paysan lui tendit. Le pay -
san reprit le verre et le pain , mais il dut
attendra que le prosternement fût accom-
pli pour commuter.

Le maitre des cérémonies apporta un
fauteuil  de chêne et un carre ' ir de satin.
La princesse s'assit et posa les p ieds sur
le carreau. Le prince Lermezin et le comte
Topskoï se p lacèrent des deux côtés du
fauteuil , un pas en arrière.

Vingt et un coups de canou annoncè-
rent le prosternement et le baise-main.

(^1 suivre.}

EUGENE HAMMER, relieur,
rue des Moulins 2, au 1",se recommande
au public pour des reliures , cartonnages
et brochages, à un prix raisonnable.

Rabais pour les livres d'école.
Ouvrage prompt et soigné.

ft Orchestre peur bals $
/\ Les soussi gnés ayant organisé )\
W un nouvel orchestre de SàSexê-  W
w entants, se recommandent pour W
Ç\ les grands bals et soirées. 

^/\ Nous sommes aussi en me- J\
W sures de jouer p iano, violon et V
w flûte, suivant désir , pour les soi- yj
f|s rées dansantes et particulières. /|\
)\ S'adresser au Rocher 18, mai- )\
W son de M. Mérian . W
C> JOSEPH LAUBER père & fils.®

Les parents qui désirent envoyer leurs
filles en Allemagne pour apprendre l'al-
lemand et terminer leur éducation , peu-
vent s'adresser en toute confiance à M.
Sehmid-Krûger . ancien pasteur, Uhlaud-
strasse 15, à Stuttgart. M. Eugène Cour-
voisier , diacre , à Neuchàtel (Evole 15),
qui a;lui-même une tille dans cette mai-
son , donnera volontiers les renseigne-
ments désirables.

9me CONFÉRENCE ACADÉMIQUE
AU BÉNÉFICE DE LA

Bibliothèque de l'Académie
dans la Salle circulaire du Gymnase.

MARDI 1er février, à 5 heures du soir,
Les Côtes de Normandie (suite)

par M. le D' de TRIBOLET.
Les cartes d'entrée, au prix de 5 fr.

pour les H dernières conférences (étu-
diants et élèves de pensionnats, fr. 2»50),
sont déposées chez le concierge du Gym-
nase.

Cartes de séance à fr. 1»50, à la porte
de la salle.

Agent d assurances
Une Compagnie d'assurances sur la

vie et contre les accidents demande un
bon sous-agent pour la ville et les envi-
rons.

Inutile de se présenter si l'on n 'est pas
décidé à faire preuve d'activité. Provision
rémunératrice. S'adresser, case 198, Neu-
chàtel.

Emprunt
On demande à emprunter  8000 francs

contre bonne garantie hypothécaire.
S'adresser pour tous renseignements,

sous chiffres R. S., case 202, à Neuchàtel.
jy|me gjjT, anciennement tenancière du

café du Jura , à Neuchàtel , prévient l'ho-
norab'.e public qu 'elle vient d'ouvrir le
restaurant de la Goutte d'Or , près Cham-
preveyres et qu'elle s'efforcera de satis-
faire sa clientèle , tant par la bonne qua-
lité de ses vins que par la modicité de
ses prix.

Commune de Neuchâlel
Ensuite d' une décision du Conseil com-

munal de Neuchàtel , le Conseil restreint
a été autorisé à étendre le concours ou-
vert pour les p lans de reconstruction du
bâtiment dit le Placard », à tous les ar-
chitectes qui voudraient s'y intéresser. En
conséquence, ils peuvent dès maintenant
réclamer un programme et un p lan de
situation au bureau des finances à l'hôtel
de ville. Les p lans et devis présentés par
les concurrents devront être déposés à
l'hôtel de ville , avant le 15 mars 1881.

Neuchàtel , le 21 janvier 1881.
Au nom du Conseil communal ,

Le secrétaire, Ch. FAVARGER.

Oeeféreeee publi que
AU COLLÈGE DE CORCELLES

Merciedi 2 février, i 8 heures du soir ,

Les Côtes de Normandie
par M. le professeur de TRIBOLET.

I I Une couturière ayant tr availlé jjj |;|
i' i I dans de bonnes maisons de cou- j |
w fections à Paris, se recommande Vf
¦ « aux darnes de la ville pour de g p
[j 1 l'ouvrage, soit à la maison ou I i
\\f *'" journée. S'adresser St-Nico- I ¦ '
/*» las 14, au 1", et pour renseigne- Vf
i; I ments chez MUe Emma Ber- g g
î ; I thoud , place du Marché 11. jï !

U  ̂  ̂ Il

Placement de fonds
On demande à emprunter  fr. 35,000

I garantis par une . première hypothèque
' sur une propriété de valeur double.

Adresser les offres à E. Bonnefoy ,
agent d'affaires, à Neuchàtel.

Une Soirée de Poésie
dans la

Salle des Concerts
M. A. -A. FAVARGER

du Conservatoire de Paris, a l'honneur
d'annoncer

UNE SÉANCE DE RÉCITATIONS
qui aura lieu

Jeudi 3 février , à 8 heures du soir,
daus la Salle des Concerts.

On peut se procurer les programmes
et les billets de places réservées, d'a-
vance au magasin de musique Lehmann.

Prix des places :
Premières galeries, 3 fr. — Parterre,

fr. 2 — Secondes galeries, fr. 1.

Société de Boulanger ie par Actions
DE COLOMBIER

Les actionnaires de la Boulangerie par
Actions de Colombier , sont invités à se
rencontrer en assemblée générale, le
mardi 1er février prochain , à 7 '/_ h. du
soir, au Collège , avec l'ordre du jour ci-
après :
1° Lecture de procès-verbaux.
2° Rapport du Comité sur l'exercice

écoulé.
3° Rapport de MM. les vérificateurs de

comptes.
4° Fixation du dividende à réparti r aux

actionnaires
5" Nomination de deux vérificateurs de

comptes.
6" Nomination de trois membres du Co

mité dont deux rééli gibles
7° Divers.

Colombier , le 24 janvier 1881.
Boulangerie par Actions :

Ed. BURDËT, secrétaire-caiss ier



PUBLICAT ION
Les porteurs de certificats provisoires de l'emprunt fédéral 4% de 35 millions ,

qui ne les ont pas encore échangés contre des titres définitifs, sont invités à le faire
sans retard, en s'adressant à l'administration soussignée.

Quant aux porteurs d' obligations des emprunts fédéraux 4 '/ _ °/„ de 1867, 1871
et 1877, dont le remboursement a été dénoncé, il leur est de nouveau rappelé que le
dit remboursement s'effectue sur présentation des titres par la Caisse d'État fédérale
et par les caisses principales des postes et des péages,et qu 'en outre l'intérêt a cessé
de courir à partir du jour de l'échéance de chacun de ces emprunts.

Berne , le 25 janvier 1881.
(O. H. 1547) Caisse d'Etat fédérale.

MM. Japy et Cie, des détails d'où nous
détachons ce qui suit :

Il était 3 heures du matin quand le
tocsin sonnant aux deux églises et le
clairon ont réveillé toute la population
en sursaut. Il faisait 15 degrés de froid.

C'était la fabrique qui brûlait.
Le feu avait pris naissance dans le bâ-

timent central dit de la « visserie. »
On cherche à préserver les autres bâ-

timents ; malheureusemeut les ateliers où
s'opère le dégraissage des vis renferment
des centaines de sacs de sciure qui ali-
mentent les flammes.

On oublie d'abattre une galerie en bois
qui établit une communication entre la
visserie et l'horlogerie ; à quatre heures
et demie le feu se communi que par cette
galerie au grand bâtiment de l'horlogerie.
Toutes les machines de la visserie ont
été ensevelies sous les décombres.

A cinq heures le feu commence à pren-
dre au bâtiment des boîtes de montre :
le désastre se propage et le décourage-
ment est partout égal à la fatigue. Ce-
pendant l'on redouble d'efforts et l'on par-
vient à sauver le matériel et la compta-
bilité.

On lutte toujours ; il ne reste plus que
deux bâtiments : les pompes à vapeur
motrice avec la maréchallerie et la pen-
dulerie. Le feu est si ardent que des pom-
pes sont abandonnées par les hommes
qui les manœuvrent et qu 'elles devien-
nent la proie des flammes.

A sept heures le feu est à la maréchal-
lerie et une sorte de sauvetage, qui ne
diffère guère d'un pillage, commence à
la pendulerie, seul bâtiment resté debout
sur les cinq qui composaient le pâté du
haut p lateau. A neuf heures on est à peu
près maître de l'incendie.

On se rend enfin compte du désastre ,
c'est un spectacle navrant , les pertes se
chiffrent par millions.

Oi iiKXT. — La question d'Orient est
toujours en plein travail d'enfantement ,
et continue à donner lieu à des bruits
contradictoires , alarmants " aujourd 'hui ,
pacifiques demain.

Une dépêche prétend que l'Allemagne
serait maintenant chargée d'agir au nom
du consortium europ éen et d'arracher à
la Turquie des concessions que son in-
fluence seule peut obtenir.

Si les nouvelles concessions de la Tur-
quie que le Times fait connaître sont au-
thentiques, c'est-à-dire si elle consent à
laisser Volo et Larissa à la Grèce, on se
préparerait , par un long détour , à revenir
aux idées du Congrès de Berlin , qui avait
indi qué le cours du Salambria , autrefois
le Pénée , comme , pouvant servir à mar-
quer le tracé de la nouvelle frontière.
Cette indication avait été, dans le temps,
fort mal accueillie par les deux parties
intéressées, qui avaient fait chacune sa
contre-proposition. On voit que l' une d'el-
les au moins se montrerait disposée à re-
venir à de meilleurs sentiments. Reste à
savoir ce que fera la seconde.

Or, la Grèce continue à repousser toute
négociation nouvelle et à s'en tenir à ce
que M. Barthélémy St-Hilaire appelait
naguère son titre, c'est-à-dire aux déci-
sions de la Conférence de Berlin. C'est
là le sens et la lettre de la circulaire que
M. Cournoundouros , chef du cabinet grec ,
vient d'adresser aux puissances , en date
du 20 janvier , et qui paraît fermer la
porte à tout essai d'arrangement.

Les esprits défiants admettent qu 'en
se montrant sourd à toutes les exhorta-
tions des puissances , le gouvernement
grec pourrait bien ne poursuivre qu 'un
but : celui de se faire forcer la main , pour
dégager sa responsabilité aux yeux de
la nation grecque qui ne lui permettrait
pas de reculer sans y être contraint , et
aux yeux de l'Europe qui ne lui permet-
trait pas de tenir des promesses, dont il
sait lui-même que l'accomolissement est
impossible.

Cette façon de se tirer d'affaire n'a rien
en soi d'invraisemblable, et personne ne
saurait blâmer les ministres du roi Geor-
ges de rejeter ainsi l'échec de ses espé-
rances sur les amis imprudents qui ont
entretenu ses illusions.

31 janvier. — La Républi que française
de ce jour publie sur la question grecque
un artiel e où il est dit: La question grec-
que, détournée un momant de son vrai che-
min , redeviendra ce qu 'elle était depuis
la conférence de Berlin , une question eu-
rop éenne. Les Grecs attendront avec pa-
tience et confiance le résultat des efforts
de la diplomatie de toutes les puissances
auprès de la Porte, qui , revenue à une
plus juste appréciation des choses, cé-
dera.

LONDRES , 30janvier. — Une procla-
mation affichée à Cork, samedi soir , avise
les Irlandais de se préparer et de veiller ,
mais noir de s'insurger , parce qu 'ils ne
sont pas encore prêts. La proclamation
est signée par le Directoire national ir-
landais.

AMéRIQUE DU San. — Le ministre de
Guatemala à Paris a adressé à Y Agence
Havas une lettre pour protester contre la
nouvelle de l'exécution sommaire d'un
Jésuite par ordre du président. Il est vrai
que les Jésuites ne sont pas admis dans
la républi que de Guatemala; mais il n'y
a pas de loi du pays qui autorise à les
fusiller sans jugements.

NOUVELLES SUISSES
BERNE . — Les journaux bernois don-

nent des détails sur le crime commis à
Landiswy l jeudi dernier. Les victimes
sont deux époux Liechti , sans enfants,
âgés, le mari de 75 et la femme de 5ti
ans, gens paisibles et casaniers s'il en fût ,
mais connus pour avoir un peu de bien.

Jeudi , à 6 heures du matin , la domes-
tique, qui paraît avoir dormi très paisi-
blement , se rendit à l'étable pour com-
mencer son service. Quelle ne fut pas sa
terreur en se buttant contre le cadavre
de la femme Liechti. Le cadavie du mari
était à quel que distance, près d'une fon-
taine. Les meubles pouvant renfermer
quelque objet de valeur avaient été fouil-
lés, mais les malfaiteurs n'ont pris que
l'argent. On ne connaît aucun détail pré-
cis qui puisse mettre sur la trace des au-
teurs de ce crime.

— On a ressenti le 27, à 1 heures
du soir et le lendemain à 1 heure du soir ,
de fortes secousses de tremblement de
terre à Kehrsatz et à Ruggisberg.

« E l!OH AT E B,

— Un cortège nombreux d'amis, d'an-
ciens élèves et d'anciens collègues a rendu
samedi les derniers devoirs à M. Henri-
Louis Larsche, qui a succombé à la ma-
ladie dont il était atteint depuis quel ques
mois.

M. Larsche était né en 1810; il s'était
voué à la théologie, qu 'il avait étudiée à
Neuchàtel , puis à Genève. Il exerça quel-
que temps les fonctions de suffragant à
Lignières dès 1834, et do pasteur à Cou-
vet , de 1852 à 1856. Entre temps il avait
séjourné en Russie comme précepteur.

Dès 1856, il se voua à l'enseignement
public et fut successivement inspecteur
du gymnase et maître de la troisième
classe latine. Nous n'avons pas à faire
l'éloge de son dévouement et des capa-
cités qu 'il dép loya dans cette utile car-
rière, j usqu'au moment où il prit sa re-
traite, l'année dernière; son souvenir est
vivant dans le cœur de ses nombreux
élevés.

M. Larsche avait aussi occupé pendant
plusieurs années avec fidélité le poste de
chapelain de Préfargier.

Ceux qui l'ont vu pendant les derniè-
res semaines de sa vie peuvent dire avec
quelle paix parfaite il en voy ait s'appro-
cher le terme, et avec quelle joyeuse con-
fiance il s'entretenait des choses de l'é-
ternité. M. Larsche n'a guère souffert que
dans les tout derniers jo urs de sa mala-
die, et il a gardé sa connaissance pres-
que jusqu 'au bout. Nous conserverons la
mémoire de cet homme excellent dont
la vie et l'activité ont été consacrées au
bien de ses concitoyens.

— Samedi, à sept heures du matin , un
incendie a éclaté au Locle, dans la mai-
son Stolz , ébéniste, rue du Marais, à la
suite d'un feu de cheminée qui s'est pro-

pagé aux pareis , puis aux planchers du
premier étage. On a pu.se rendre maître
du feu grâce à la promptitude des se-
cours; mais il fallut sauver les meu-
bles, et les dégâts causés par l'eau et le
feu sont, dit le National , relativement im-
portants.

Le portrait cf Ayassiz. — M. Alfred
Berthoud , chargé par l'Etat d'exécuter
le portrait du célèbre savant Agassiz,
vient d'achever son œuvre et de l'expo-
ser au public neuchâtelois. M. Berthoud
s'est attaché à reproduire l'image du pro-
fesseur , au moment où il illustrait par
ses premiers travaux l'Académie de Neu-
chàtel , et il n 'a pas craint de le représen-
ter en p ied, de grandeur naturelle , en
plein glacier de l'Aar. Il est vu de face,
la main gauche reposant sur un bloc de
granit, la main droite tenant le marteau
du géologue. Il y a dans toute l'ail are
du portrait quel que chose de libre et d'en-
thousiaste, qui donne bien l'impression
de la sereine confiance du génie. Cette
toile est peinte d'une touche large et vi-
goureuse; l'effet en est original , et M.
Berthoud a donné une preuve nouvelle
de la vérité du vieil adage qui veut que
le succès récompense l'audace.

— Les locaux actuels de l'hôtel du
Peyrou étant devenus insuffisants pour
contenir toutes les nouvelles acquisitions
du Musée de peinture , une partie des
tableaux sont déposés maintenant dans
une des salles de la galerie Léopold Ro-
bert , mise obligeamment par son admi-
nistration à la disposition du Conseil com-
munal. Mais cette salle ne pourra être ou-
verte au public que lorsque le poste de
concierge du Musée, qui va devenir va-
vant, sera repourvu.

•— Le 27 janvier courant , est décédé
au Locle, à l' âge de 94 ans 26 jours , et
possédant encore toutes ses facultés , M.
Charles-Frédéric Othenin-Girard . qui était
probablement la personne la p lus âgée
de la localité. M. Girard était un de ces
neuchâtelois de la vieille roche , dont la
droiture et le caractère aimable avaient
attiré toutes les sympathies; on peut dire
de lui qu 'il n 'aurait jamais voulu faire de
tort à personne, de quel que manière que
ce fût. Aussi n 'avait-il que des amis et
emporte-t-il dans la tombe les regrets de
sa nombreuse famille et de tous ceux qui
l'ont connu. ^Feuille d'avis des Monlag .~)

— Le Conseil général de la munici pa-
lité se réunira mercredi 2 février , à 4
heures. — Ordre du jour :

1° Nomination d' un membre de la Com-
mission d'éducation en remp lacement de
M. Machon , qui n 'a pas accepté.

2° Rapport de la Commission des Eaux
du Jura.

5* Correction de la ruelle Vaucher.

— On lit dans le Réveil:
« Il y a encore dans la bonne ville de

Neuchàtel les fonds des rues, dont l'origi-
ne remonte, dit-on , au butin rapporté des
guerres de Bourgogne, la noble compagnie
des Marchands, avec son roi et prévôt,
celle des Favres , Maçons et Chapuis,
celle des Vignerons , des Cordonniers et
des Pêcheurs. Dans d'autres temps, ces
institutions ont pu avoir leur raison d'ê-
tre, mais aujourd'hui elles sont absolument
surannées et le seul intérêt qu'elles pré-
sentent pour leurs membres consiste à tou-
cher périodiquement un marron dont l'im-
portance varie, suivant que le fonds ou la
compagnie est plus ou moins riche et qi e
le nombre des membres entre lesquels ..e
fait le partage est plus ou moins grand.
On a parlé à diverses reprises de créer
avec ces fonds un établissement d'utilité
publique, ou de doter quelque institution
déjà existante comme l'asile pour l'enfance
malheureuse à Dombresson ou le fonds
des Incurables. Ce serait assurément l'em-
ploi le plus judi cieux qu'on en pourrait
faire. Nous avons tout lieu de penser que
les ayants droit eux-mêmes ne tarderont,
pas à prendre une initiative de ce genre, »

Le correspondant du Réveil paraît ign )-
rer que, pour faire partie de l'une ou l'au-
tre de ces corporations , chaque candidat
doit paver une finance d'entrée; par con-
séquent il ne pourrait jama is être ques-
tion de changer la destination de ces
fonds , sans qu 'au moins tous les mem-
bres eussent le droit de retirer leur finance
d'entrée. Il y a nombre d'ouvriers et de
familles peu aisées qui ont placé là de pe-
tits capitaux pour en obtenir un bon in-
térêt.

AVIS AUX PATINEURS
Atelier de serrurier.

f, g& SISStft VS&8
ruelle de Chaudronniers.

Réparations de tous genres de patins .

Une pauvre veuve chargée de famille
se recommande pour remplacer les élas-
tiques à la chaussure. Prix : fr. 1 »50
pour dames, et fr. 1 >80 pour messieurs.
Ouvrage solide et prompt. S'adresser
rue des Epancheurs 11, au 3"" étage ,
chez Mme veuve Jermann.

SOC ÉTÉ DE L 'IMMEUBLE
Sandoz-Travers

Assemblée générale des actionnaires
mardi 8 février 1881, à 11 heures du ma-
tin , dans la grande salle de l'immeuble.

(H-9-N)

f fllTTO p AVR P tonnelier , prévient
LUUlo  l ii l lUj , son honorable clien-
tèle et le public en général , qu 'il s'est
établi de nouveau à Neuchàtel II conti-
nuera comme par le passé à s'occuper
de tous les ouvrages concernant son état ,
et espère par un travail soigneux et des
prix modérés mériter la confiance qu 'on
voudra bien lui accorder. Son domicile
est actuellement rue des Moulins 37.

On demande à emprunter

fr. 12,000
sur une propriété en première hypo-
thèque et sous bonnes garanties. S'a-
dresser sous chiffres K. H., casier n*
196, poste restante Neuchàtel , qui
renseignera. Discrétion assurée.
¦̂¦I IWiBI'MI' ' m i i nll iw iii  m un i Mi im miiB W I I

ÉGLISE NATIONALE

Compte-rendu du collège des Anciens
de Neuchàtel

pour Vannée 1880.
Kecettes .

Reli quat du compte de 1879 . . Fr. 961.44
Produit des sachets et troncs . . » 7148.82
Dons et legs divers » 7719.—
Intérêt boni fié sur le compte-cou-

rant « 140.30

Total des Recettes . . . Fr. 15969-56
Dépenses.

Asistances diverses. Fr. 1-2874.38
Imprimés et menus

frais 40» —

Total des Dépenses . . » 12914.38

Solde disponible au 31 déc. 1880. Fr. 3055.18

Caisse de la Paroisse nationale
de Neuchàtel

Compte de 18SO .
Recettes

Reliquat du compte de 1879. . . Fr. 20.69
Collecte du Vendredi-Saint. . . . 1384.98
Intérêt bonifié » 2.85

Fr. 1408.52
Dépenses.

Indemnités pay ées pour
leçons de religion . . Fr. 937»50

Frais divers , impri-
més, annonces , con-
férences « 380.80

. 1318.30

Solde disponible . . Fr. 90.22

L'INCENDIE DE BEADCODRT . — Une cor-
respondance adressée de Beaucourt au
Pays de Porrentruy donne sur l'incendie
qui a détruit le 23 janvier la fabrique de

NOUVELLES ÉTRANGÈRES


